RAPPORT 

FAIT 

A L’ASSEMBLÉE  NATIONALE, 

Au  nom  du  Comité  des  Finances  , 

Pat  M.  N A U R 1 S S A R T , 
Imprimé  par  ordre  de  V Ajjemblée. 


MONNOIE  DE  BILLON. 


OTRE  Comité  des  Finances  va  vous  rendre 
compte  des  divers  projets  de  fonte  de  Billon 
qui  vous  ont  été  préfentés.  Plufîeurs  n’ont  d’au- 
tre bafe  que  la  fonte  des  cloches.  Cette  opinion 
eft  fl  généralement  accueillie , qu’il  -eft  indif- 
penfable  de  vous  en  entretenir  un  inftant. 

D’anciens  préjugés  ^ la  reffemblance  dans  la 
couleur  , ont  fans  douce  perfuadé  les  hommes 
qui  n’ont  aucune  connoiflance  monétaire  Ôc 
métallurgique,  que  la  matière  des  cloches  étdic 
la  mètne  que  celle  qui  compofe  les  pièces  de 

A 


1 


Eillon  ou  fols  marqués  j alors  ils  ont  cru  entre- 
voir un  numéraire  immenfe  dans  la  quantité  des 
cloches  qui  font  en  France.  Cette  erreur  eft  Ci 
répandue  & fe  propage  encore  avec  tant  de 
fiiccès , qifii  eft  du  devoir  de  votre  Comité  des 
Finances 'de  la  dilFper, 

Le  métal  des  cloches  eft  compofé  de  cinq 
fixièmes  de  cuivre,  & d’un  ftxième  d’étain  mclé 
avec  un  peu  d’antimoine.  Ce  mélange  rend  ce 
métal  très  - calFant , & jsfqu’â  préfent  les  Artiftes 
les  plus  habiles  n’ont  pu  trouver  aucun  moyen 
de  le  rendre  dudile  & malléable. 

La  monnoie  de  Billon  eft  compofée  d’environ 
quatre  cinquièmes  de  cuivre  ôc  d’un  cinquième 
cTargent^  ce  qui  donne  â ce  métal  une  valeur 
intrinsèque  d’environ  onze  livres  dix  fols  le 
marc  , candis  que  celle  du  métal  des  cloches  i 
n’eft  que  de  dix  fols. 

Le  Public  mieux  inftruit  verra  donc  qu’il  eft  i 
impoffibie  de  faire  des  fols  marqués  avec  la  ; 
matière  des  cloches. 

D’autres  projets  mieux  conçus  pour  la  fonte  | 
des  cloches  , propofent  , fi  l’on  ne  peut  pas  i 
en  faire  des  fous  marqués  , des  le  vendre  comme  j 
métal,  penfent  que  leur  valeur  peut  erre  j 
portée  à vingt  fols  la  livre.  Cette  évaluation  | 
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neft  point  exigirce  ; peut- erre  n’eft-il  pas  auffi 
facile  d’approuver  leur  apperçii  fur  la  quantité. 

I Le  (leur  Pafquier , q.ui  a fourni  à votre  Comité' 
les  détails  les  plus  étendus  à cet  égard  , fuppofe , 
d’après  des  bafes  qui  , quoique  raifonnées  , 
peuvent  donner  des  réfulrats  erronés , que  les 
cloches  du  Royaume  qui  relieront  inutiles  , doi- 
vent pefer  184  millions  de  livres,  qui , au  prix 
; ci'delTus  de  20  fols  , formetoient  une  fomme 
de  18^  millions.  Cette  fomme,  dit  le  fîeur 
I Pafquier , pourroit  fervir  d’hypothèque  ôc  de 
j rembourfement  à une  fomme  pareille  de  papier- 
monnoie  ; mais  votre  Comité  ne  croit  pas 
devoir  vous  parler  de  cet  objet,  puifqiie  vous 
avez  déjà  prononcé  à cet  égard  Sc  qu’il  ne  doit 
vous  entretenir  que  d’une  fabrication  de  Biilon. 

Le  lieur  Naudier  vous  a propofé  un  projet 
I imprimé,  qui  eft  établi  fur  des  principes  plus 
monétaires.  Il  fubdicue  au  cuivre  rouge,  qui  a 
jufqu’â  ce  moment  fervi  à la  formation  du  Biilon , 

I un  métal  qui  paroit , & qu’on  ofe  alTurer  être 
compofé  de  cuivre  rouge  ôc  d'une  portion  d’ar- 
fenic.  Ce  mélange  produit  une  couleur  moins 
rouge  5 & en  y ajoutant  la  quantité  d’argent 
j iiscelTaire  pour  donner  à cette  monnoie  une 
valeur  intrinsèque , i!  eft  naturel  de  croire  que 
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la  coaieur  fercit  un  peu  plus  grlfe.  Mais  , 
Meffieurs  , le  fieur  Naudier  vous  propofe  de 
fournir  ce  métal  aux  Diredeurs  des  Monnoies , 
à raifon  de  quarante  fols  la  livre , tandis  que 
le  cuivre  rouge  ne  leur  eft  paye  que  vingt- cinq 
fols,  ce  qui  fait  une  augmentation  de  pour 
cent , à quoi  il  faut  ajouter  plus  de  difficultés 
pour  la  fabrication  ; & il  efl  évident  qu’en  tra- 
vaillant  des  métaux  dans  lefquels  larfenic  eft 
incorporé  , il  exifte  néceffairement  une  efpece 
de  danger  pour  les  ouvriers. 

Un  projet  de  fabri;ation  fur  les  anciennes 
bafes , efl  donc  celui  auquel  .votre  Comité  donne 
la  préférence.  Ces  bafes  font  du  .cuivre  rouge 
& de  l’argent  dans  une  proportion  à-peu-pr^s 
la  meme  que  celle  du  Billon  qui  eft  aujourd  hui 
en  circulation. 

1!  eft  fans  doute  néceirake  de  frapper  des 
■ pièces  de  plulîenrs  valeurs  pour  la  commodité 

des  palemens. 

Àvec  des  pièces  de  5 fols,  de  % fols , & 
deniers , on  feroit  tous  les  appoints.  La  piece 
de  5 fols  parole  convenable  pat  fes  rapports  avec 
la  livre  de  France-,  & peut-être. rtouverez  vous, 
Meffieurs, qu’il  conviendra  têt  ou  tard  de  ftappet. 
des  pièces  de  lo  fols,,  de  lo  fols  & de  50  ; 


mais  votre  Comité  ne  doit  pas  encore  vous 
entretenir  de  cet  objet. 

Il  eft  indifpenfable  de  fixen^Ia  quantité  qui 
en  fera  frappée  , le  titre  Bc  la  valeur  du  marc. 
C’eft  de  ces  deux  derniers  objets  que  réfultera 
le  poids  de  chaque  pièce. 

Le  nouveau  Billon  fera  compofé  d’on  fxième 
d’argent , & de  cinq  fîxièmes  de  cuivre,  tr 
C’eft-â-dire  , à deux  deniers  de  fin  , valant',,  au 
prix  du  tarifj  .........  8i,  i8  f.  ad. 

Les  cinq  fixièmes  de  cüivre 
valent,  à 2.5  fols  k livre  , . . . »»  io  4 


Total  de  la  valeur  intrinsèque  . pi.  8 f.  d« 

jFrais  de  fabrication i » »» 

Déchets  à fix  pour  cent.  . . « 11  6 

Bénéfice  pour  le  Tréfor  pu-  , 
blic.  35  , 19  » 


Total  de  la  valeur  numéraire. . ni.  33  »> 


Ain  fi  les  pièces  de  5 fols  feront  à la  taille 
de  quarante-huit  au  marc,  celles  de  2 fols  à la 
taille  de  cent  vingt  ,&  celles  de  18  deniers  à 
la  taille  de  cent  foixante, 

Rapport  de  M,  NauriJJart,  A 3 ^ , 


Le  remède  fur  le  fin  ou  cl’alloi  fera.  Je  trois 
grains  , ôc  le  remèJe  de  poids  , fera  de  trois 
pièces  fur  les  pièces  de  5 fols,  de  huit  pièces 
fur  celles  de  1 fols,  & de  iz  pièces  fur  celles 
de  18  deniers. 

Ces  remèdes , Meffieiirs  , font  une  marge' 
înclifpenfablement  nécelTaire  aux  Dired:euis  des 
Monnoies  , pour  la  fabrication  de  coures  fortes 
d’efpèces , Sc  font  tous  réverfbles  au  profit  du 
Tréfor  Public  5 dans  la  proportion  de  l’ufagè 
qu*en  ont  fait  les  Direclsurs.  On  va  le  mettre 
fous  vos  yeux  dans  le  tableau  ci-après 

Vous  penlerez  peut-être  qu’une  fabrication 
de  vingt-quatre  mi  liion  s de  cette  monnoie  fera 
fuffifanre  pour  les  befoins  journaliers  des  habi- 
tans  de  ce  vafte  Empire.  Ces  24  millions  for- 
meront lui  poids  de  deux  millions  de  marcs  ; 
le'  bcncftce  dli  i réfor  Public  eft  par  marc  , comme 
il  eft  dit  cbdefTus  J de  19  fols,  qui  s’élève  en 
totalité  fur  les  deux  millions  de 

marcs  à , . 1,900,000  liv. 

Le  remède  d’alloi  peut-  être 
évalué  à .....  4 f. 

Le  remède  de  poids  à 4 
iota!  du  bénéfice  fur  les  re- 
mèdes à ^ fols  ; faifanc  fur  deux 
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Ci-contre  • • • • • ij^oojooo  liv'. 

millions  de  mtircs  . . . 800,000 

- Toral  du  bénéfice  fur  cette  J 
fabrication.  . ; « . . . 2^7005000  1. 

Le  numéraire  de  Billon  réunit  le  double  avan- 
tage de  faciliter  le  paiement  des  appoints  , la 
venue  des  menues  denrées , & l’on  n’a  pas  à 
craindre  qu’il  foit  exporté  dans  l’Etranger. 

■ Ayant  répandu  dans  le  public  une  certaine  quan- 
tité de  ce  nouveau  Billon , la  circulation  du  Billon 
aétiifcl  devra  être  défendue  ; alors  l’AfiTemblée  Na- 
tionale pèfera  daSà  fa  fagelTe  les  moyens  qu’elle 
devra  mettre  en  ufage  pour  en  ordonner  Fapporn 
aux  Hotels  des  Monnoies. 

' Votre  Comité  doit  vous  faire  obferver,  qu’il 
efl  avantageux  de  frapper  cette  nouvelle  monnoie 
d’une  empreinte  plus  durable  que  rancienne  , 
& que,  pour  y parvenir?,  il  faut  donner  à ces 
efpèces  moins  de  diamètre  & plus  d’épaiiieur. 
Il  faut  encore  les  marquer  d’un  cordon  fur  la 
tranche.  U eil  certain  que  ce  fera  très-pénible 
pour  la  fabrication  ; mais  auffi  rien  ne  foutient 
Bc  ne  donne  plus  de  grâce  à l’efpèce , que  le  refou- 
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lement  de  la  matière  dans  la  partie  circulaire  de 
de  la  pièce.  D’ailleurs  , il  rend  l’altération  Sc  la 
contrefadion  beaucoup  plus  difficiles. 

Peut-être  trouverez- vous  convenable , Mef- 
fleurs  5 de  donner  au  Roi  fur  cette  nouvelle 
monnoie  le  titre  de  Roi  des  François,  & de 
mettre  fur  le  revers  de  la  pièce  fa  valeur  nu- 
méraire. 

Votre  Comité  des  Finances  a l’honneur  de 
vous  préfenter  des  modèles  d’empreintes , def- 
finés  en  conféquence  , & de  foumettre  à votre 
délibération  le  Décret  fuivant  : ' ^ 

L’Affiemblée  Nationale  , confidérant  les  diverfes 
demandes  qui  lui  ont  été  adfeffiées  , pour  que, 
vu  la  difette  de  la  mênie  monnoie  , il  lui  plût 
ordonner  ineelTammenc  une  fabrication  de  mon- 
noie de  Billon  j 

Confidérant  qu’il  eft  convenable  de  donner  au 
Roi  fur  une  monnoie  nouvelle  le  titre  glorieux 
de  Roi  des  François  , a décrété  &c  décrété  : 

Aicticle  pblemie  R. 

Qu’il  fera  incelTamment  fabrique  dans  les  di-- 
vers  Hormis  des  Monnoies  du  Royaume  , la 
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quantité  de  deux  millions  de  marcs  de  mon- 
noie  de  Billoii , du  poids  & titre  ci-après. 

IL  Le  fufdit  Billon  fera  fabriqué  au  titre  de 
deux  deniers  de  fin  , au  remède  de  trois  grains. 

1 1 L II  fera  fabriqué  Jans  chaque  Monnoie 
un  tiers  de  pièces  valant  cinq  fols  ^ un  tiers 
de  pièces  valant  deux  fols  , &c  rature  îiers|  de 
pièces  valant  dix-huic  deniers.  Les  pièces  de 
cinq  fols  feront  à la  taille  de  quarante  au  marc  , 
au  remède  de  poids  de  trois  pièces  au  marc  ^ les 
pièces  de  deux  fols  , a la  taille  de  cent  vin^t 
au  marc,  au  remède  de  poids  de  huit  pièces 
au  marc  ; & enfin  , les  pièces  de  dixdiuu  de- 
niers , à la  taille  de  cent  foixante  pièces  au 
marc  , au  remède  de  poids  de  douze  pièces  au 
marc,  fans  aucun  recours  de  la  pièce  au  marc. 

IV.  Lefdires  pièces  porteront  d’un  côté  pour 
légende,  LOUIS  XVI,  Roi  des  Frauço^s  , & de 
Fautre  leur  valeur  numéraire,  conformément  aux 
empreintes  figurées  au  bas  du  prefenc  Décret,  dc 
feront , lefdites  pièces , marquées  fur  la  tranche 
d’une  fimple  hachure. 

V.  Lefdites  pièces  de  Billon  auront  cours  dans 
toute  l’étendue  du  Royaume  pour  la  fufdice 
valeur , mais  on  ne  pourra  être  contraint , dans 
aucun  paiement,  d’en  recevoir  pour  plus  de 
fix  livres. 
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VL  Les  pièces  de  Billoii  fabriquées  en  France , 
afltuellIeiiBent  en  circulaiion,  de  la  valeur  de 
. a hh  & de  iS  deniers  J continueront  d’avoir 
coins  J®l^u’â  ce  qu’il  en  ait  été  autrement  or- 
donné. 

Villes  déchets  fur  cette  fabrication  feront  al- 
loués aiQix  Direéteurs  des  Monnoies , à raifon  de  hx 
pour, cent,  & tous  les  frais  de  fabrication  feront 
Bxés  1 20  fols  par  marc  , dont  la  répartition  fera 
fâke  paur  le  Roi  entre  tous  les  Officiers  ôc  Ou- 
vriers des  Monnoies. 

VIÎL  L’Affiemblée  Nationale  fait  très-expreffies 
inMbkîons  ôc  défenfes  de  recevoir  ou  donner, 
dans  les  payemens , aucunes  pièces  de  Billon  de 
fabricaition  étrangère. 

Le  préfent  Décret  fera,  fans  délai,  préfenté 
au  Roi  pour  être  fanélionné. 


A Paris,  chez  Baudouin,  Imprimeur 
de  I,* ASSEMBLÉE  N A T I ONALE, 
rae  dti  Foin  Saint- Jacques  > N®,  3 i.  1790. 


